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Les v ie i l l es
AMERICAINES
roulent encore
m a î s La Havane
se m é t a m o r p h o s e
a v i v e a l lu re
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VON aff cs

Depuis que Barack Obama a serré la main de Raûl Castro,
La Havane attire les foules et les peoples, de Rihanna
à Karl Lagerfeld A la découverte d'une ville en plein renouveau.
Par Estelle Lenartowicz.
Photos : Young-Ah Kim pour U Express Styles

HABANA
LIBRE

Suave et rauque, la voix d'une chan-,
teuse de salsa s'échappe en grésillant]
de l'autoradio. Lunettes de soleil sur lei
nez, cheveux au vent, on se croirait ei
plein rêve, en plein cliché. Sous la car-]
rosserie bleu ciel fluo, le moteur, dYJm
gmc, gronde d'un bruit sourd qu'on]
n'entend plus ailleurs. Ce n'est pas un
attrape-touriste mais un banal taxi, une]
Chevrolet 1957. La décapotable azu
file sur le Malecôn, le célèbre front del
mer de La Havane. Cette digue épaisse
protège la ville des assauts de la mel
sur près de 8 kilomètres. Le dernïë
tionçon date de 1952. Voilà plus de cirT|
quante ans que les vagues du Pacifique!
viennent v lécher Cuba l'immuable et]

rv - • r- , . . T"comme I impérialisme americain, s \
écraser en vain. Au volant de la
vrolet, un ancien diplomate diplôme]
d'économie reconverti dans le tourisme!!
Il parle couramment le français, l'anglais]
et le persan. « Depuis que Raûl a serre]
la main d'Obama, c'est la folie ! » dit-i
en braquant d'un coup sec pour contour]
ner une Buick rose chewmg-gum quï|
n'avance pas. On ne le dirait pas, maïs]
il paraît que La Havane a entamé sal
mue. C'est vrai ? « Clam que sz / » On a

En av r i l 2013
dé jà pe t i te v i s i te
pol moment
i n c o r r e c t e a Cuba
du coup le
BEYONCE-
JAY Z
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LTpoquc

Le MALECON le
front de mer l ieu
de p r o m e n a d e p r e f e r e
des Ha ianas

plutôt l'impression que la belle endormie
des annees 1950 re\e les veux ouverts
de ne pas se i éveiller

Le chauffeur s enfonce un peu plus
dans le blanc fatigue de son fauteuil de
cun D api es lui, la i econuliation diplo
manque avec les Etats Unis a provoque
un violent choc denergie créatrice dans
tout le pays Depuis juillet 2015, tout
s'accelei e, tout bouge Cuba e est Tex
ception culturelle par excellence et
certains, du coup, se font du souci On
voudrait que I ile s ou\ i e sans changei
L'ovm des Gai aibes bradei a t il son au
thentieite poui une poignee de dollars?

Maîs les visiteuis se bousculent déjà
les agences de voyages sont débordées
les hotels bondes et les touristes logent
dans les casas parttculares (maisons
d'hôtes) Les investisseurs yankees tre
pignent et font la queue pour s'implan
lei dans l'île

Le taxi pénètre dans le cœur histo
rique de la capitale T epaseodel Matti
dit « tl Pi ado » une large avenue
bordée de p ̂ Imiei s, sorte de Hollvw eod
Boule\ aid havanais Ces dei mers mois
on a pu v apercevoii Beyonce Paris
Hilton et même Mick Jagger venu en
repeiage pour le premiei concert des
Rollmg Stones a Cuba qui se tiendi a
au printemps En mai dei mel déjà
c'était la chanteuse superstai Rihanna
qui mettait le quartiei en ebullition en
fendant de son déhanchement la foule

La MUSIQUE est
partout les stars
aussi A p r e s B=yonc a

aperçue sur le Prado
le Hn l l jwood
B o u l e v a r d havcna s
U ck J a g g e r e t a t
en repé rage pou r
le p rem er concer t
des STONES sur
I i le au pr in temps

les badauds La nouvelle egg ie dè Uioi |
venait poser devant les objectifs d'Annie!
Leibovitz lors d un shootmg nes cahente
poui la Une de Vamty Pair Autre icône
de la mode qui devrait bientôt fouler
les paves du Prado Karl I agerfeld en
personne L aristocrate aux mains
gantées a choisi l'îlot communiste des
Caraïbes pour présenter en mai piocham
la collection Cioisiere Chanel 2017
Source d'inspn ation poui grands crea
teurs a l'image de Stella Mccartney et
Proenza Schoulei La Havane serait
elle de\enue une destination branchée?

Tandis qu'on i emonte le Prado pai
un calme samedi matin force est de
constater qu'on est lom d'avoii atterri
dans la nouvelle capitale de la hvpe Le
cadre admnable évoque plutôt le vieux
decoi d un film en lechmcoloi gl andes
demeuies coloniales plus ou moins
delabiees immeubles rococo, ciment
lépreux colonnades Art deco A La Ha
vane même le ciel est plus colore qu'ail
leur s La lumiere } est unique Sur les
mur s aux mille tons rouge vert jaune
turquorse ou saumon pas une affiche
publicitan e, pas I ombi e d'un logo Une
bande de lycéennes en unrforme patrente
devant l'un des raies distubuteurs auto
matiques du centre ville Un peu plus
haut, c'est la cohue sur la place du mai
che Ou il n'y a pas de marche Maîs un
petit malrn a réussi a bncolei une borne
WiFi artisanale sur un bout de table
branlante la place s est métamorphosée
en un cybercafé a ciel ouvert, rempli
de centaines de Cubarns en tee shrrts
bar rôles captrves par lecran de leurs
pot tables On aperçoit quand même
des couples a selfies La scene se passe
au mrlreu des palmiei s et des rrr es de
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On \ oudrait que l'île
S ' O U V R E sans
changer. U o\ ni des
Caraïbes bradera-t-il
son authenticité
pour une poignée
dc dollars?

toutes les couleurs Sciait ce cette frai
cheur qui fascine artistes et stylistes?

On saute de la Chevi olet sur le bitume
brûlant de la calic Obispo (rue de
I Evêque) L'ai tae pietonnieie la plus
fréquentée de la vieille ville est un pas
sage oblige une viti me en trompe I neil
de La Havane, synthèse du folkloie na
tional Tout est la, comme momifie II
s'agit de sauver a tout pi ix l'imaginaire
du Cuba étemel Marche de l'artisanat
fabrique de cigares musee de la Revo
lution, vitrines de bai s mythiques jurant
avoir servi des daiquins au grand Ernest
Hemingway, dont le fantôme hante
cette partie de la ville Entre deux bou
tiques croulant sous les bibelots a l'effigie
du Che dont la figuie a beiet etoile
orne aussi bien les façades des gl andes
institutions d aimables mamies deam
bulent avec leurs foulai ds fleuris noues
sur la tête et leurs eventails bt odes
cigare au bec

II faut s'eloignei de l'aitillene lou
nstique pour commencer a sentir la
vibration singulière de la ville En mar
chant un peu on finit par decouv nr un
petit bar a tapas rn tv, le Chanchullero,

Galpr ips rnllprtifs
L e s i e u n e s ARTISTES
3ntendent prof ter
ie I ouvert!! e de I i le

Dana les ues ce la y e Ile v i l l e
iss TRESORS d arch lecture
=spagnc le c lasses au Patrimo ne
mondial de I U n e s c o

qui pi case iioniquement « Ici He
mingwa} n'est jamais venu» Ne levons
pas trop la tete vers lesraçades colorées
il faut faire attention ou on met les
pieds Les trottons ont ils ete refaits
depuis l'arrivée au pouvoir de Fidel?

Seules les quatie principales places de
la ville ont eu les honneurs d'une res
tauration qui a debute il y a plus de
v mgi ans sul les demei s de I Unesco

Les Cubains ont réussi le coup de
maitre de composer toute une mosaique
de ruelles sinueuses dans la ti ame clas
sique du plan en damier americain Un
trentenane nous observe d'un air
amuse- il est viai que notie sens de
I oi tentation est mis a lepreuve Un
pied contre le mur qui s effi ite, il sirote
sa canette de Cristal - la biere nationale,
l'une des ti ois les plus vendues a Cuba
Ce jeune diplôme des Beaux Arts de
La Havane vient douvrn sa piemiere
galerie, la juste en face de I entrepot
de farme que gardent deux gros uni
foi mes a moustache, avachis a moitié
endormis sur leurs chaises \llons ) '
Yuval a eu I idée de pi ofitei du coup de
pi oj ecteur brusquement braque sur I ile
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pour réunir ses jeunes talents dans un
collectif et faire connaître au monde
son incroyable - et méconnue - scène
artistique. Pari osé, politiquement risqué,
mais payant, puisqu'ils viennent d'ex-
poser à la très branchée foire Art Basel
Miami Beach. Miami, la cité rivale, sym-
bole des Cubains de l'exil... Parmi les
oeuvres phares qui remplissent leurs
valises, un gigantesque collage réalisé
à partir des pages de Granma, le quoti-
dien du Parti, où, chaque matin, s'im-
prime à 450 DOO exemplaires la doctrine
officielle. Serait-ce une manière pour

l'artiste de soulever le problème de la
liberté d'expression ? Yuval esquive, plus
prompt à s'improviser guide qu'à causer
politique. Il conseille de poursuivre l'ex-
cursion à l'ouest, toujours plus à l'ouest.
C'est là, promet-il, quelque part entre
la Rampa et l'embouchure du fleuve
Almendares, que l'aficionado d'art et
de culture trouvera ce qu'il est venu
chercher.

On se cramponne à l'arrière d'un
coco-taxi (tricycle à moteur recouvert
d'une coque ovoïde en tôle), et cap sur
le Vedado, l'un des quartiers les plus mo-
dernes de La Havane, unique par son
abondante végétation : à l'époque colo-
niale, il était interdit d'y abattre les arbres.
Ce quartier résidentiel, parfaitement

En mai d e r n i e r
RIHANNA metta i t
le quar t ie r en ebu l l i t i on
lors d un shifting
pour Vamty Fair

Le CHANCHULLERO
un pet i t bar a tapas artsy
qui se moque gent iment des
tour is tes « Ici Hemingway
n est lamais venu »

le jard in
de L 02 SPA I un
des nombreux sa lons
de beaute qui ont
ouver t ces dern ie rs
temps aux quatre
coms du V e d a d o

quadrillé, héberge la plupart des cinémas
de la ville et nombre de salles de spectacle,
de cabarets, de clubs de jazz...

C'est dans ce centre de la vie nocturne
que vient d'ouvrir la Fâbrica de arte cu-
bano (FAC), dans une huilerie désaf-
fectée - d'où son nom d'« usine d'art ».
Sous l'égide de X Alfonso, musicien ha-
vanais de hip-hop afro-rock, la FAC, à
la fois salle de concerts, bar et galerie,
promeut la scène locale. On se croirait
devant un hangar arty de Brooklyn ou
de SoHo. C'est le nouveau lieu de ren-
contre de la jeunesse branchée. Pour y
pénétrer, il faut venir à bout de la file,
qui s'allonge à mesure que la nuit
s'avance. Une fois face au vigile, il ne
reste qu'à s'acquitter des 2 pesos conver-
tibles (CUC) réglementaires : une ba-
gatelle pour le touriste, quelque chose
comme 1,84 euro, mais l'équivalent d'un
dixième du salaire mensuel d'un employé
cubain. Le CUC est le second peso of-
ficiel du régime, indexé sur le dollar et
convertible : il vaut 24 pesos cubains
(24 CUP). Ce qui explique qu'un chauf-
feur de taxi peut gagner sa vie dix fois
mieux qu'un médecin d'Etat.

Pas besoin d'attendre la tombée du
jour pour apprécier le renouveau de la
scène culturelle cubaine : rendez-vous
dans l'un des nombreux spas et salons
de beauté ouverts ces derniers temps
aux quatre coins du Vedado. Le peuple
cubain est trop cultivé pour ne pas
exiger un peu plus que nous d'un mo-
ment de bien-être : ici, entre un soin
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|à une lecture publique, à une conta cnc
lou à un concert. L'O2 Spa, fondé par
deux sœurs dans leur propre maison,
multiplie les programmes éclectiques,
très surprenants pour nous qui nous
faisions une autre idée du masque au
concombre.

Etape suivante : découvrir la vue stu-
péfiante qu'offrent les toits de La Havane.
Par temps d'orage, on dirait le temple
des singes dans T,e Tjvre de la jungle. Les
terrasses, transformées en cagibis, en
buanderies ou en salles à manger à l'air
libre, prennent un aspect torture dans
le vert sombre et bleu marine du ciel.
Mais sur d'autres toits, plus haut perches,
se dissimulent de plus en plus de res-
taurants, de bars huppés... L'hôtel Ibe-
rostar Parque Central, Ic 5-ctoilcs dcs
hommes d'affaires, abrite lui-même un
bar somptueux avec piscine sur le toit.
Surplombant l'orchestre des Klaxon
(18 étages plus bas), on se dit que seule
une chute mortelle nous empêcherait
de revenir voir changer la ville. E. Le.

D E P A R T I M M E D I A T

La Havane
« La route de l'Unesco
à Cuba », 3 nuits à La Havane,
2 nuits à Viftales, i nuit à
Cienfuegos, 2 nuits à Trinidad.
Séjour de 9 jours/y nuits en
casaspartiadares avec petits
déjeuners, vols directs Air
France Paris-La I lavane-Paris,
transferts et voiture de location
6 jours compris. A partir
de 2390 € par personne.
www.marcovasco.com

OÙ DORMIR
La Terraza I labanera 1715,
casaparticular de Roberto
et Mar}'. Villegas 108, apt. 25,
E. O'Reilly et San Juan de Dios,
Habana Vieja.
(52) 7863-9076.
roberto.febles ® nautacu

OÙ MANGER
El Chanchullero de Lapas,
Bernaza y El Cristo, 457
A bajos Teniente Rey,
www.el-chancullero.com

SORTIR
Fabrica de arte cubano,
calic 26 esquina ii, Vedado,
www.fac.cu

ET AUSSI
O2 Spa, calic 26 No. 5 esquina
26 B, Nuevo Vedado,
www.o2habana.com


